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né à Montréal le 23 février 1680. Décédé à Paris le 7 
mars 1767.

13° Gabriel Le Moyne, sieur d’Assigny, né à Mont
réal le 11 novembre 1681. Mort des maladies des îles,. 
à Saint-Domingue, après 1701 (1).

14° Antoine Le Moyne, sieur de Châteauguay II, 
né à Montréal le 7 juillet 1683. Décédé à Rochefort le 
21 mars 1747.

Nous croyons avoir établi que M. de Sauvoiles n’était 
pas un des frères Le Moyne (2). P.-G. R.

J,e naufrage de 1’ “ Eléphant ” (XIII, VII, 
1218).—Le 25 octobre 1729, le gouverneur de Beau- 
harnois et l’intendant Hocquart écrivaient au ministre :

(') M*r Tanguay (Dictionnaire généalogique, vol. lur, p. 379) 
dit qu’il mourut garde-marine sur le vaisseau La Renommée. 
Nous ne savons trop où il a pris ce renseignement. M. 
d’Iberville, se rendant à la Louisiane, écrivait au ministre de 
la marine, du Cap Français, île de Saint-Domingue, le 24 
novembre 1701 : ‘\ M. Vincent, que j’ay eu le plaisir de pas
ser icy dans la traversée, m’a desbauché un de mes frères et 
l’a engagé de rester icy, dans l’espérance qu’il lui a donnée 
que nous agirions de concert pour faire en sorte auprès de 

de luy obtenir de vous, Monseigneur, la place de M. 
frère dans le conseil establi au Cap Français de Saint- 

Domingue ; il prendra en ce cas, d’autres vues du côté du 
Mississipi. Cet emploiz me paraits convenir à mon frère, qui 
est un jeune homme de vingt-quatre années, (il n’en avait que 
vingt), qui s’est adonné aux estudes et est le seul de tous 

frères qui n’a pas pris le party de la guerre. Je vous 
supplie, Monseigneur, de lui accorder cette place, qu’il est 
en état de remplir avec honneur et distinction. Je contri- 
bueray de ma part à luy procurer un bon establissement : 
M. Vincent vous mandera mieux que moy de quoy il est 
capable.” Un mémoire anonyme, mais que nous croyons écrit 
par Le Moyne de Sérigny ou encore Le Moyne de Bienville, 
dit positivement que M. d’Assigny mourut à Saint-Domingue, 
“ ou le Sieur d’Iberville fut obligé de le laisser, allant au 
Mississipi en 1701.”

(2) M. Daniel, (La famille de Levy, pp. 176 et 177), dit que 
M. de Sauvolles fit d’abord partie du régiment de Carignan, 
comme volontaire. “ Il passa ensuite en Louisiane où il fut 
très utile à d’Iberville.” Nous doutons fort que ce soit là les- 
deux mêmes personnages.
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